


— 4 —

. PARTIE SCIENTIFIQU E

NOTE SUR LA PRESENCE AUX ENVIRONS DE LYO N
DE LA COCHENILLE FLOCONNEUSE
PULVINARIA FLOCCIFERA Westw .

par D. SCHVESTER .

Pulvinaria floccifera (Hémipt . Coccidae) est une Cochenille Leca-
nine, parfois abondante en serre sur diverses plantes ornementale s
(Camellia, Raphiolepis entre autres) .

Originaire sans doute du Japon (BALACHOWSKI), elle se maintient en
permanence à l'air libre, sur Agrumes et sur Fusains, dans la régio n
Méditerranéenne . Elle a été trouvée, également à l'air libre, à Bordeau x
et aux environs de Paris . Elle remonterait assez loin dans la vallée du
Rhône, mais à notre connaissance, n'avait pas encore été signalée aux
environs de Lyon .

Nous l'avons trouvée en assez grande abondance, sur une haie d e
Fusains (Evonymus) à Saint-Genis-Laval (Rhône) .

D'après les observations que nous avons poursuivies pendant deux
ans, son cycle évolutif, dans cette région, est sensiblement analogu e
à celui qui a été décrit par MARCHAL (Bull . Soc. Nat. Aclim ., pp. 187-189 ,
Paris, 1907) et par BALACHOWSKI. Nous avons observé une génération
annuelle, l'hivernage ayant lieu à l'état de larve ; les femelles passen t
à l'état adulte dans le courant du mois de mai . La ponte et la sécrétio n
de l'ovisac (ce dernier assez caractéristique par sa forme étroite et
allongée) ont commencé, pour 1953, dans la deuxième quinzaine d e
mai, plus tardivement, en juin seulement, pour 1954. Les jeunes larves ,
très nombreuses, éclosent dans le courant de juin, et leur intense .pul-
lulation au cours de l'été a pour conséquence d'abondantes productions
de fumagine qui souillent les végétaux .

Dans un certain nombre de pontes, nous avons trouvé les larve s
et les pupes d 'un Diptère Leucopis sp . qui paraissait ici se comporter
comme prédateur de ces pontes, bien que ce genre soit surtout rapport é
comme parasite des insectes eux-mêmes, en particulier d'Aphides et de
Coccides . A signaler, comme déjà connu de la région lyonnaise, Leucopi s
annulipes Meig. trouvé par FALCOZ à Vienne dans des galles de Tetra-
neura ulmi De Geer (1930) .

Malgré les recherches entreprises, nous n'avons pas pu trouver
l'origine de cette invasion . Cependant, le fait le plus remarquable est
que cette espèce dont la survie à l'air libre durant les hivers dou x
avait déjà été signalée comme possible par MARCHAL pour la région pari -
sienne, ait ici, également survécu aux rigueurs de l'hiver 1953-54, où ,
durant la première semaine de février, la température descendit loca-
lement jusqu'à -15° C, et où elle s'est maintenue durant plusieurs
jours à un niveau très bas . Le taux de mortalité des larves én fin d'hive r
atteignait 80 % (avril 1954) et la proportion de survivantes était lar-
gement suffisante pour assurer la continuité de l'espèce dans la station .

(I . N. R . A., Laboratoire de Zoologie Agricol e
de Saint-Genis-Laval 'Rhône) .
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